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Allocution de Geza STRAMMER, Chef de Coopération, Délégation de l’Union 
Européenne auprès de la République de Maurice et des Seychelles 

 

 
Cérémonie d’ouverture de l’atelier régional sur l’impact du 

changement climatique sur la santé  
 

 ‘’surveillance intégrée des maladies climato-sensibles, et sur le dispositif 
d’allergie précoce de impacts du dérèglement climatique sur la santé dans les 

Etats membres de la COI.  
 
 

Lundi 26 juillet 2021 de 10 à 11 heures 
 

 
 

• Son Excellence le Prof. Vêlayoudom Marimoutou, Secrétaire général de 

la Commission de l’Océan Indien, 

• M. Pouilles-Duplaix André, Directeur de l’Agence Française de 

Développement, 

• L’équipe de l’Unité de Veille Sanitaire du RSIE 3, 

• Les points focaux nationaux (PFN) des États membres, 

• Les représentants de l’Organisation Mondiale de la Santé et des Services 

météos des États membres 

• Distingues invites,  

• Mesdames et Messiers. 

 

Je suis ravi que nous puissions nous réunir ce matin et quand je dis "Réunion" je 

me comprends. La santé se rappelle directement à nous pour nous démontrer 

l'importance que nous devrons y accorder à l’occasion de la cérémonie 

d’ouverture de l’atelier de travail portant sur les répercussions du changement 
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climatiques sur la santé et comment y faire face en développant des indicateurs 

appropriés. 

 

Le secteur de la santé est au cœur des priorités de l’Union européenne. Encore 

plus depuis, malheureusement, 2 ans. Au niveau régional, nous soutenons ce 

secteur à travers le RSIE 3 que nous appuyons depuis décembre 2020 par la biais 

d’un accord (Convention de Financement de EUR 9,350,000) signée avec 

l’Agence Française de Développement, notre partenaire de longue date que je 

salue.  Ainsi, nous sommes heureux de pouvoir, soutenir les Etats Membres de 

la Commission de l’Océan Indien à faire face aux risques sanitaires à travers une 

approche intégrant santé humaine et santé animale.  

 

Depuis le début de l’année, cet appui s’est concrétisée de différentes 

manières et je n’en citerai que deux, à savoir : 

- Des dons d’équipements à tous les Etats Membres de la COI pour lutter 

contre la pandémie de Covid-19. 

- Des dons de vaccins pour soutenir Rodrigues à contenir, contrôler et 

maitriser la fièvre aphteuse. 

 
J’aimerais aussi ajouter que la solidarité de l’Union européenne envers les Etat 

Membres de la COI, dans le domaine de la santé, s’est également exprimée sur 

le plan multilatéral à travers notre contribution au dispositif COVAX qui a permis 

d’acheminer des vaccins dans plusieurs Etats membres.  

 

Mesdames et Messieurs, tout comme la santé, le changement climatique est 

aussi un des axes d’intervention privilégiés de l’Union européenne.  Par 

conséquent, nous soutenons tous les Etats Membres de la COI à faire face aux 



 

3 
 

vulnérabilités climatiques à travers plusieurs programmes bilatéraux et 

régionaux. Traditionnellement, ces programmes ont comme finalité un 

environnement plus sain et plus durable, que ce soit à travers la promotion des 

énergies propres, l’utilisation plus rationnelle de l’énergie, une agriculture plus 

durable, le reboisement avec des plantes endémiques, la protection des zones 

côtières …  

 

Dans le cadre de notre prochain cycle d’intervention, le changement climatique 

continue d'être une priorité retenue pour Maurice et Seychelles. 

 

Mesdames et Messieurs, il a été reconnu que le phénomène de changement 

climatique ne constitue pas une menace seulement pour l’environnement mais 

qu’il a aussi des répercussions sérieuses sur la santé. D’ailleurs, c’est dans cet 

esprit que le plan d’action du Pacte vert pour l'Europe (l’ensemble d'initiatives 

politiques proposées par la Commission européenne dans le but primordial de 

rendre l'Europe climatiquement neutre en 2050), a également fixé pour 2030, 

des objectifs en faveur de la santé humaine.  

 

Je ne vais pas vous les citer tous mais j’aimerais attirer votre attention que sur 

deux d’entre eux : 

1. L’amélioration de la qualité de l’air afin de réduire de 55 % le nombre de 

décès prématurés causés par la pollution atmosphérique; 

2. L’amélioration de la qualité de l’eau en réduisant les déchets, les déchets 

plastiques en mer (de 50 %) et les micro plastiques libérés dans 

l’environnement (de 30 %); 
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La région de l’Océan Indien, étant particulièrement vulnérable aux changement 

climatique, doit également être préparée à faire face aux conséquences 

sanitaires, notamment aux syndromes et maladies climato-sensibles affectant la 

santé humaine et animale.  

 

Il est évident que la région de l’Océan Indien est également exposée aux 

sanitaires liés au climat. En conséquence, nous nous réjouissons que la COI et le 

projet RSIE 3 se sont déjà engagés à y répondre efficacement : 

• d’une part en contribuant au développement des indicateurs pour une 

surveillance intègre des syndromes/maladies liées au climat et ; 

• d’autre part à travers une alerte précoce des impacts sur la santé des 

populations des Etats Membres de l’Océan Indien.   

 
Avant de terminer, j’aimerais : 

• Félicité la COI et le projet RSIE pour cette initiative qui vise à mieux faire 

face aux risques sanitaires induites par le changement climatique.  

• Remercier l’Agence Française de Développement avec qui nous 

collaborons dans le cadre du projet RSIE 3.  

• Accueillir la participation des services de la Santé, des services 

météorologiques, de la Croix Rouge, du PIROI, de l’OMS, du CIRAD et de 

tous les acteurs engagés à travailler ensemble pour faire face aux risques 

sanitaires provoquées par le climat.  

 

Je vous remercie de votre attention et je vous souhaite de bonnes 

délibérations ! 
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